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AVRIL-MAI-JUIN 2009. 

7 JUIN 2009 ! Rejoignez-nous !  
Plus importantes que jamais, les élections ! 

Expéditeur : Léon COGNIAUX, rue des Pinsons, 34/37, 6140 FONTAINE-L’EVEQUE. 

Wallons 
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Agenda 2009. 
Section de Fontaine-l’Evêque, en général le 4ème mercredi du mois, à 19 h 00, réunion avant 
le conseil communal du 4ème jeudi ; à 20 h 00, réunion W.- S.D. - P.S.D.I. (Friterie d’Emilio 
Gaone, place C. Brogniez). Attention aux changements possibles !  
Ont eu lieu : 
Mercredi 1 avril – 19 h 30 – Forum Démocratique Wallon, avec Olivier Esnault et Luc Guil-

laume, Café la Clé de Sol, Boulevard Martin, 14, Ottignies – Louvain-la Neuve. 
Dimanche 5 avril -– 10 h 00 – Conseil Général Wallonie Libre, Au Renard de la Bonne Ferme, 

Glabais, croisement route nationale 5,Bruxelles-Charleroi et 25, Louvain-la-Neuve - Ni-
velles 

En cours et à venir : 
Samedi 11 avril – 10 h 30 – 12 h 30 et 13 h 30-14 h 30 – Brasserie de Charleroi, Place du Ma-

nège, 1, 6000 Charleroi, tél. : 071/31.09.16- Passage des candidats nécessaire. Signature 
des listes, rentrées de signatures d’électeurs, documents de campagne, partage des authen-
tifications, divers. 

                             14 h 30 – 16 h 00 – U.P.W.-Listes Wallons : échanges de signatures d’élec-
teurs, documents de campagne, listes, …  

Samedi 18 avril – 11 h 15 – Fête culturelle de Fontaine-l’Evêque, Rassemblement Culturel 
Wallonie-Bruxelles-France, Maison de la Laïcité de Fontaine-l’Evêque, place R. Degau-
que, 1, 6142 Leernes (Centre-Eglise).Repas non obligatoire. Avec le soutien de l’U.P.W. 

Samedi 25 avril – 15 h 00 – Namur 5000 – Facultés Universitaires Notre Dame de la Paix, 
Faculté des Sciences Economiques, Amphithéâtre E4, Rempart de la Vierge, 8, Assises 
Listes Wallons - U.P.W. Conférence de Presse. Programme, Listes, Invités, Interventions, 
Présence et message de Jean-Emile Humblet. 

Samedi 2 mai, 14 h 30 – Conseil Général de Wallonie Libre, Le Richelieu, 3, route de Charle-
roi, 6140 Fontaine-l’Evêque, tél. : 071/54.59.79. 

Samedi 9 mai – Etats Généraux de Wallonie à Liège (jour du dépôt des listes régionales). 
Dimanche 7 juin 2009 – Elections.  
Dimanche 14 juin – Avec Wallonie Libre, appel du 18 juin, fondation de la Wallonie Libre, 

Hommage à l’Aigle Blessé, Lasne, route de Bruxelles, (près de Waterloo) –Accueil 10 h 
30 – Repas au Renard de la La Bonne Ferme à Glabais, boissons comprises, 36€, J. DU-
PONT 068/44.74.94 ou V.HOUSSONLOGE, 04/227.15.20 

Samedi 20 juin 2009 – 16 h 00 – Verre festif de l’amitié chez André LIBERT à l’occasion de 
ses 66 ans. 

Samedi 19 septembre – Fête française du patrimoine – Voyage Dunkerque.  
Forum démocratique wallon, avec Olivier Esnault et Luc Guillaume. forumwal-

lons@gmail.com 

ECHO 

Les Etats Généraux de Wallonie ont donné une conférence de presse à Namur le 15 jan-
vier 2009.  

Les rapports des commissions constituent un important et précieux travail de grande va-
leur, déblayant les chemins de l’avenir de la Wallonie. 
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LE MOT DU PRESIDENT. 

Amis Wallons,  
qui veut peut ! 

C’est la dernière ligne 
droite, celle du courage et de la 
volonté de vaincre, pour le 
peuple wallon qui est nôtre, 
pour cette Wallonie que nous 
aimons tant, pour l’avenir de 
nos enfants. 

 
Jusqu’au 7 juin, maintenons 

l’effort, nous avons vu juste, la 
situation nous est favorable. 

Nous sommes devenus plus nombreux, 
nous devons faire mieux. 
 
Nous comptons sur votre sou-
tien, contactez-nous !  Avec 
vous nous redonnerons notre 
fierté aux Wallons, nous leur 
ferons une place dans l’Europe, 
nous nouerons avec la France 
les liens que nous choisirons, 
nous nous battrons pour vain-
cre la crise, pour vivre debout. 

André LIBERT. 

Vous pouvez nous aider en figurant sur nos listes et/ou en participant acti-
vement à la campagne électorale, récolte de signatures, affiches, distribution de 
tracts, en nous donnant noms et adresses d’autres amis, en payant une cotisa-
tion, en faisant un don, … ! 

 
Vous pouvez encore remplir la page centrale, la multiplier, à envoyer en 

urgence. 

LISTE
NOTRE AFFICHE. 
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Wallons 
Programme 

Elections du 7 juin 2009 

Wallons : 
www.listeswallons.net 

U.P.W. : 
www.unionpourlawallonie.org 

VOS CONTACTS : 
RASSEMBLEMENT WALLON : 

wallonie-france-bruxelles.com 
André LIBERT, 24A, rue Hougaerde, 6142 Leernes-Fontaine-l’Evêque, 0487/411.555 – 
071/52.60.96 ou en urgence 071/95.81.96 (0495/790.470) ou Ludovic LIBERT ou avec un 
certain délai  

andré-libert@wallonie-france-bruxelles.com   
(ou Michel ORBAN,Daniel HARMEGNIES, Jean-Luc DANEL). 
 

Assises de l’Union pour la Wallonie 
Listes Wallons. 
Samedi 25 avril, 15 h  - 

Namur 5000 - Facultés Universitaires Notre-Dame de la Paix 
Faculté des Sciences Economiques, Amphithéâtre E4,  

Rempart de la Vierge, 8. 
Assemblée ouverte, invitation cordiale. 

Avec la participation de HELLIN-ROBERT Jean-Pierre, Parti Républicain 
(0495/700.667) - JARBINET Marie-France, Parti France (04/361.23.42 ou 
0496/961.345 - LIBERT André, Rassemblement Wallon (0487/441.555 ou 
071/52.60.96 ou 071/95.81.96) - MANNINO Salvatore, Socialisme Démo-
cratique - P.S.D.I. (0495/532.638)  - THAYSE Claude, Debout la Wallonie ! 
(067/21.56.08 ou 0495/289.328. 
Projets - Programme - Listes. 
Messages des Mouvements Wallons : HUMBLET Jean-Emile, DUPONT 
Jacques (Wallonie Libre), FONTAINE José (TOUDI), PICCIN Jean-Claude 
(Le Coq Hardi), GIGOT Michel (Mouvement du Manifeste Wallon) 
Interventions de : BOUFFIOULX Joël, ESNAULT Olivier, LIBERT Ludo-
vic, MELIN Didier, VANDAMME Laurent. 
Dialogue avec la Salle. 
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XXXXXXX 

PARTI FRANCE : 
www.france1994.unblog.fr  La Wallonie, France de Sambre et Meuse (titre) 

Marie-France JARBINET, rue S. Malaise, 107, 4030 Liège, 04/361.23.42 ou 0496/961.345 
rattachistes@hotmail.com  

 
SOCIALISME DEMOCRATIQUE – P.S.D.I. 

Salvatore MANNINO, route de Mons, 137, 6140 Fontaine-l’Evêque, 0495/532.638, 
smannino@voo.be  

 
DEBOUT LA WALLONIE ! 

www.deboutlawallonie.net 
Claude THAYSE, Allée Fonds Avaux, 16, 1400 Nivelles, 067/215.608 ou 0478/28.93.28 

cthayse@ulb.ac.be  
 

PARTI  REPUBLICAIN 
www.republicains.fr.gd 

Jean-Pierre HELLIN-ROBERT, sentier Maroquin, 24, 7800 Ath, 0495/700.667 
jean_pierre_hellin_robert@yahoo.fr 

 
P.A.F. : 3,5 € (Prix de vente). 

WALLONS 
UNE ALLIANCE POUR RASSEMBLER LES WALLONS ET LA WALLONIE ! 

Union pour la Wallonie — Liste WALLONS 
(élections régionales du 7 juin 2009). 

L’esprit de l’Alliance. 
La Wallonie vit depuis des décennies dans la douleur de combats politiques qu’elle n’a 

pas voulus. Les partis politiques traditionnels entretiennent le flou et même la peur quant à 
notre avenir. Nous refusons cette fatalité et leur mépris. Les Wallons sont courageux, volontai-
res et fiers de ce qu’ils sont, comme de ce que leurs ancêtres ont réalisé. 

Il n’est pas illégitime — et, bien au contraire, quand on voit la volonté flamande de conti-
nuer à “vampiriser” ce qui reste des institutions belges (Sécurité sociale, Justice, SNCB,...) - de 
considérer que la partition du pays serait la meilleure solution pour les différentes communau-
tés. 

De même, il est légitime de se demander quel est le surcoût lié au fait de vouloir maintenir 
l’Etat Belgique. L’étude de la KUL réalisée en 2006, au sujet de la méthodologie utilisée pour 
l’analyse des transferts interrégionaux, en est d’ailleurs un très bon indicateur (étude devenue 
très rapidement inaccessible !). 

Si depuis 1830, de grandes choses ont été faites ensemble ! Ne regrettons rien ! 
La Belgique est née de la volonté des grandes puissances européennes. Elle s’est notam-

ment affirmée par le travail et la qualité de l’engagement des Wallons. Actuellement, l’Etat 
belge est complètement dominé par la Flandre et n’est plus digne de la confiance des Wallons. 

Cette Flandre qui devient de plus en plus une Nation, de quel droit lui refuserions-nous 
celui, reconnu à tous les Peuples, de disposer d’elle-même et de se choisir un avenir sans 
nous ? 

(Suite page 6) 
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Nous ne pensons pas pour autant que l’histoire belge ait été vaine! Nous savons aussi que 
beaucoup de Wallons n’ont pas envie de renier ce qui sera un jour leur « passé belge ». Nous 
non plus ! 

Nous sommes un parti qui rassemble, autour d’un même projet, les sensibilités des démo-
crates de gauche, du centre et de droite, comme celles régionalistes, indépendantistes et ratta-
chistes, toutes dignes et légitimes à nos yeux. 

Nous avons constaté comme chacun que la Belgique est en voie de disparition sous la 
pression nationaliste flamande. II est donc essentiel de préparer l’avenir de la Wallonie et les 
conditions de son indispensable autonomie. 

Dans ce cadre, la possibilité pour la Wallonie de retrouver sa capacité de créer et la maî-
trise de son avenir qui passe par la construction d'une image d'elle-même intégrant de façon 
cohérente passé, présent et visions d'avenir. (Privée des moyens symboliques de se construire 
une image valorisante, la Wallonie est seulement perceptible par son folklore et par les avatars 
d'une laborieuse reconversion économique et rarement par les fleurons de son savoir-faire 
passé et présent). Il est nécessaire de travailler notamment au travers de projets européens, à 
des rapprochements avec nos voisins. Pour cela, il est urgent de réconcilier les Wallons avec 
euxmêmes et avec leur Région. 

Quel que soit le cadre politique futur, «WALLONS» se battra pour obtenir le maximum 
pour la Wallonie, en faire une région forte et cohérente. Il faut valoriser au mieux les potentia-
lités réelles d'autonomie que nous donnent les institutions actuelles, celles que la réforme en 
cours nous donnera et préparer dès maintenant le futur. 

«WALLONS» veut voir les Wallons réinvestir la scène politique, redevenir les acteurs à 
part entière du développement de la Wallonie, les acteurs premiers de leur devenir. 

 
NOTRE PROGRAMME : 

TROIS AXES FORTS! 
Toutes nos propositions en découlent et s'articulent autour de ces axes. 
 
1. UN MAXIMUM D’AUTONOMIE POUR LA WALLONIE. 

Plusieurs indicateurs socio-économiques montrent que malgré les défauts de la régionali-
sation, l'échec du fédéralisme, la Wallonie tout comme Bruxelles font mieux seules que sous la 
tutelle de l'Etat belge. Face à l'agressivité économique et sociologique de la Flandre, nous de-
vons prendre notre destin en main. Nous en sommes capables. 

« WALLONS » propose donc une Wallonie autonome, débarrassée des contraintes héri-
tées de l'expérience belge et la recherche de moyens d'association avec la France dans le res-
pect des deux partenaires. 

 
2. FAIRE DE LA WALLONIE UN DES PRINCIPAUX POLES DE DEVELOPPE-
MENT ET DE LOGISTIQUE EUROPEEN. 

L'avenir est à la société de la connaissance et de l’avancée technologique, dans le cadre 
d'un développement durable et donc dans une logique de ressources limitées. Les besoins en 
formation sont immenses. Il faut s'en donner les moyens, c'est là que nous gagnerons la ba-
taille économique et immédiate dans les domaines essentiels suivants 
• l'environnement: notre avenir dépendra dans les prochaines années de notre aptitude à 

maîtriser la production et la consommation d'énergie, en passant notamment par une re-
fonte complète des systèmes de transport; 

•  la démographie : alors que l'Europe vieillit et ne pourra plus - à politique inchangée -

(Suite de la page 5) 

(Suite page 7) 
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assurer, à bref délai, la charge de ses retraités : le Sud explose et fait pression sur le Nord, 
réclamant à juste titre sa part du gâteau constitué depuis deux cents ans... 

• l'économie : la spéculation et un capitalisme financier incontrôlé pompent insolemment 
les finances publiques et mettent en danger une politique européenne pourtant efficace de 
redistribution des revenus, ainsi que les choix industriels novateurs. La crise commencée 
en 2008 en est l'illustration éloquente ; 

la démocratie et la culture : l'aggravation de l'obsession sécuritaire au service d'une certaine 
conception de l'ordre et de la propriété fragilise gravement nos libertés publiques et le fonc-
tionnement des institutions démocratiques (parlement, gouvernement, justice, police, etc.). 
Parallèlement, la mainmise des groupes financiers spéculatifs sur les médias uniformise l'infor-
mation et la culture, la création originale sombrant dans la misère. 

La Wallonie a l'avantage de ne pas connaître de chauvinisme conservateur, ce qui en fait 
un territoire d'accueil où les « étrangers » passent et s'installent depuis des siècles. Cette ouver-
ture sur le plan nationaliste constitue paradoxalement un atout au sein de l'Europe des Régions 
face à des structures rigides ancrées sur la méfiance et/ou l'arrogance. 

Une identité wallonne, fondée sur la fraternité et l'égalité comme moteurs du change-
ment social, culturel et économique, nous apportera un dynamisme faisant l'économie des 
errements nationalistes ancrés, comme au Nord du pays, sur la compétition, l'écrasement, l'in-
dividualisme, la discrimination et l'appauvrissement des plus faibles. 

«WALLONS» veut que cessent les divisions au sein du Mouvement wallon. 
Réconcilions sur un projet commun les régionalistes, les indépendantistes, les rattachistes. 

Les rattachistes ne sont pas des "jacobins", les régionalistes et indépendantistes ne sont pas des 
"ringards" ; les uns comme les autres cherchent une solution digne pour leur Région. 

Pour l’heure, la seule proposition raisonnable est celle de « WALLONS » : une union 
autour de l'émergence et du redressement complet de la Wallonie. Seule cette union permettra 
de développer ses potentialités, pour qu'elle jouisse des moyens pléniers de son épanouisse-
ment, sur les quatre axes que sont l'économique, le social, l'environnemental et le culturel. 
Ainsi, il existe un passage obligé pour tous : la demande d'une autonomie accrue des Régions 
de Bruxelles et Région wallonne pour permettre à chacun de choisir par après son avenir. 

Combler le « déficit symbolique » évident. La Région wallonne doit être en possession de 
compétences en matière de Culture et d'Enseignement pour être maître de son image et de sa 
communication. 

Chez nous, chacun a la possibilité de s'exprimer pleinement, dans le respect de tous. Cette 
règle essentielle nous permet de substituer la culture de la confrontation démocratique des 
idées à celle du consensus mou, ce qui représente un exercice à la fois exigeant et enrichissant. 
Quelle que soit votre sensibilité, chacun d'entre vous a sa place au sein de « WALLONS ». 

L'État belge est entré dans une phase décisive de restructuration. Chacun sait que les mo-
teurs de ces réaménagements se situent en Flandre. Or, la Flandre, actuel moteur économique 
dans l'État belge, exige des réformes, mais elle hésite entre deux stratégies : soit obtenir une 
autonomie de plus en plus large avec, à l'horizon, la constitution d'un État souverain, soit 
conserver son leadership dans une Belgique qui peut encore servir... 

Il est vraisemblable que l'hésitation durera tant que la question bruxelloise n'aura pas 
trouvé une solution satisfaisante aux yeux des Flamands, pour lesquels l'indépendance de la 
Flandre ne peut s'obtenir au prix d'un abandon de Bruxelles. 

Avant d'argumenter sur la destinée politique de la Wallonie en cas de scission belge 
(Régions autonomes, indépendance des Régions, Etat Wallonie-Bruxelles, réunion à la France, 
.. .), il est important de poser, aujourd'hui et pour le futur, les lignes claires d'un objectif de vie 

(Suite de la page 6) 

(Suite page 8) 
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en commun, les lignes de conduite pour une Région wallonne autonome et innovante, quelle 
que soit l'appartenance institutionnelle future de notre Région. 

Les partis francophones, qui, pour reprendre l'expression de Lucien Outers, « sortent le 
coq aux grandes occasions médiatiques et le rentrent aussitôt passées ces émotions » n'ont pas 
produit de véritable projet wallon autrement qu'en réaction au projet d' « Etat-Nation » fla-
mand. 

Nous ne voulons plus subir, mais devenir les acteurs de notre propre avenir! 
Depuis des décennies, la Flandre travaille, inconsciemment ou dans le déni parfois, à la 

construction et à la consolidation d'un Etat-Nation flamand à part entière. C'est un combat du 
XIXe siècle, mais qui est réel et qu'il faut admettre, en ne banalisant pas les manifestations de 
radicalisation linguistique d`ailleurs condamnées par les instances internationales. 

La voie est ouverte à l'indépendance sournoise et inéluctable de la Flandre ou, pire, à une 
sorte de colonisation cachée, mais réelle de la Wallonie, dans une Belgique où notre Région 
serait institutionnellement « minorisée » (par exemple dans l'état « confédéral à deux » aux 
modalités que la Flandre veut nous imposer). 

Jouer plus longtemps le jeu des Flamands en allant jusqu'au bout de ce processus, conti-
nuer ainsi une politique de marchandages fastidieux et louches, de compromis, en passant par 
de longues crises toujours plus intenses, enverra inéluctablement notre démocratie dans l'im-
passe et coûtera très cher à la Wallonie. 

Le niveau régional est le plus approprié, par sa proximité, sa souplesse et sa cohésion, 
pour faire face aux défis imposés par les problématiques de survie qui dominent désormais nos 
choix, celle du bien-être collectif. Et dans ce cadre, nous pouvons valoriser la Wallonie et sa 
culture qui n'est peut-être pas seulement la culture au sens étroit du mot, mais la dignité d'une 
communauté humaine. Tant l'autonomie de la Wallonie que son redressement économique 
passent par la maîtrise de son enseignement et de ses instruments culturels. 

 
3. FAIRE DE LA WALLONIE UN MODELE EN MATIERE DE DEVELOPPE-

MENT DURABLE.  
Nous détenons une position stratégique unique en Europe. Il faut la valoriser, mais pas à 

n'importe quel prix. Notre chance, c'est de pouvoir recréer notre environnement économique 
en fonction des défis du futur. Notre démarche doit donc être prospective, l'anticipation notre 
mode de fonctionnement. 

Notre programme est volontairement unique. Malgré la dissociation des scrutins électo-
raux, il n'est pas raisonnable de considérer qu'il n'y a pas d'interaction entre les niveaux institu-
tionnels. Nos propositions couvrent donc tous les aspects. 

 
AGIR POUR GAGNER. VOILA L'OBJECTIF QUE L'EQUIPE DE WALLONS 

S'EST DONNE. ENSEMBLE NOUS Y ARRIVERONS. 
 

Synthèse du programme, mises au point de Marie-France JARBINET. 

(Suite de la page 7) 



9 

 
 

GENS DE WALLONIE ! 

• un Flamand sur deux souhaite la séparation, 
• 1% de la population belge a signé la pétition « pour sauver 

 la Belgique », 
• les différends dans les négociations gouvernementales  

traduisent les divergences entre les opinions publiques de  
Wallonie, de Flandre et de Bruxelles, 

• fin de l’histoire belge ; l’histoire de la Wallonie continue... 
 

Le destin de la Wallonie est entre vos mains. 

Wallons (UNION POUR LA WALLONIE). 
www.listeswallons.net              www.unionpourlawallonie.org 

 
Marie-France JARBINET, parti FRANCE, rattachistes@yahoo.fr 
Tél. : 0496-961.345   04-361.23.42. 
André L1BERT, Rassemblement Wallon,  
andre-1ibert@wallonie-france-bruxelles.com.  
Tél. :0487- 441.555 - 071/52.60.96 + fax. 
Salvatore MANNINO, Socialisme Démocratique - PSDI smannino@voo.be  
Tél. : 0495/532.638. 
Claude THAYSE, Debout la Wallonie! cthayse@ulb.ac.be 
Tél. : 067/215.608  0478/289.328. 
Jean-Pierre HELLIN-ROBERT, Parti Républicain 
jean_pierre_hellin_robert@yahoo.fr   
Tél. : 0495/700.667. 

NE PAS JETER SUR LA VOIE PUBLIQUE. 
Ed. responsable : Marie-France JARBINET, 107, rue Servais Malaise, 4030 LIEGE. 

Notre tract, à photocopier. 



10 

Elections régionales du 7 juin 2009 – Arrondissement de Charleroi. 

XXXXXXX 

 
Effectifs. 

1. LIBERT André Enseignant R.W. 
2. MERCIER Sandra Enseignante P.F.   
3. ORBAN Michel Vérificateur de qualité R.W. 
4. SEMES Patrick Officier-Ingénieur D.L.W. 
5. VINCKBOOMS Caroline Enseignante  R.W. 
6. CASANOVA Chantal Educatrice R.W. 
7. BOUFFIOUX Joël Ingénieur P.F. 
8. SALSANO Maria Teresa Factrice R.W.  
9. LIBERT Ludovic Enseignant R.W. 
 

Suppléants. 
 

1. MANNINO Salvatore Electricien  S.D.-P.S.D.I. 
2. LEMAIRE Jocelyne Enseignante R.W. 
3. VAN DE MOORTELE Daniel Ambulancier R.W. 
4. FAVAY Marie-Françoise Professeur d’Académie R.W. 
5. HARMEGNIES Daniel Electricien R.W. 
6. PAGIELSKA Bernadeta Ménagère R.W. 
7. DOYEN Fabrice Régisseur P.F. 
8. BRUCKMANN Annie Technicienne de surface R.W. 
9. HAUTRIVE Henriette           Aide-Familiale retraitée R.W. 

A titre de renseignement. 
 

« Wallonie d’abord » est l’inconnu des 
Mouvements Wallons. Quel est ce parti ? 

L’adresse de contact, l’éditeur, c’est Fran-
cis DETRAUX, à Namur. Ce fut le président 
du FN nouveau, Force nationale, rejoint par 
un élu du Vlaams Belang. Il s’est réclamé du 
droit du sang dans un projet de loi, a été 
conseiller provincial de l’ancienne secrétaire 

générale du FN, ex trésorier FN, exclu du 
conseil communal de Namur, suite à un écrit 
négationniste. 

Pour le Bureau du Rassemblement Wal-
lon, le 6 avril 2009, 

André LIBERT, Président,  
Michel ORBAN, Secrétaire Général, 
Mary HORNEY, Trésorière. 

Le Bureau du Rassemblement Wallon 
défend le Communiqué du Grand Orient de 
France, de la Grande Loge Féminine de 

France et de la Fédération Française de Droit 
Humain et dénonce l’orientation très dange-
reuse de la Conférence des Nations Unies dite 

COMMUNIQUES. 
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de Durban 2 en ce qui concerne la supériorité 
d’une religion, l’Islam par exemple, le délit de 
blasphème, l’antisémitisme, les thèmes sexis-
tes, la non-condamnation des discriminations, 
l’universalité des droits de l’homme rempla-
cée par des spécificités dites culturelles. 

Le Rassemblement Wallon demande à 

tous les partis démocratiques de s’opposer à 
ces dangereuses dérives. 

Pour le Bureau,  
André LIBERT, Président,  
Michel ORBAN Secrétaire,  
Mary Horney, Trésorière. 

Avec Wallonie Libre. 
Dimanche 14 juin : appel du 18 juin, fondation de La Wallonie Libre, hommage à l’Aigle 

Blessé, Lasne, Route de Bruxelles, près de Waterloo. 
10 h 30 - Accueil 
11 h 00 – Discours, thème : l’Indépendance de la Wallonie 

Accueil par Jean-Emile HUMBLET. 
André LIBERT : Union pour la Wallonie. 
Représentant des Fourons. 
Robert COLLIGNON. 
Conclusions de Wallonie Libre : Laurent VANDAMME 

Dépôt de fleurs par Diane JACOBS pour Wallonie Libre. 
 
Repas au Renard de la Bonne Ferme à Glabais : 36 € tout compris (apéritif, boissons, 

café) avec le discours de Maître SNYKERTE, de Lille, avocat, chevènementiste, un salut fra-
ternel. 

Notre excellent ami André VINAS, professeur, journaliste, écrivain, notre délégué de 
Francité-Wallonie-Bruxelles et du Rassemblement Wallon pour les Pyrénées Orientales et 
Président Fondateur du Festival des Ecrivains de la Mer et de la Montagne d’Argelès-sur-Mer 
vient de perdre son épouse et collaboratrice de toujours Anne-Marie MONIE, juriste, des suites 
d’une pénible maladie. 

A lui et à toute sa famille, nous adressons nos sentiments les plus émus et nos sincères 
condoléances. 

Jean-Luc DANEL et famille pour Francité-Wallonie-Bruxelles, 
André LIBERT et Charlotte ROBERT, 
Ludovic LIBERT et famille, 
Et le Comité du Rassemblement Wallon. 

Claude DARTEVELLE de LOBBES, avec lui, un ami s’en est allé. 
Né à LOBBES le 16 février 1945 et y décédé le 18 mars 2009, Instituteur, 

Secrétaire Provincial du Hainaut du Football en Salle, ancien Conseiller Com-
munal, Président des Tyroliens, Secrétaire du Mérite Sportif de Lobbes, Prési-
dent de la Société Coopérative « Le Leermos », Président du Challenge Robert 
Dartevelle. 

IN MEMORIAM. 
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   WSD           TRIBUNE POLITIQUE             WSD                                            
POUR ET AVEC LE CITOYEN ET TOUJOURS A SON ECOUTE 

Extrait de la Revue Contacts de Fontaine-l’Evêque, avril 2009. 

ESPOIRS PERDUS 
Voilà deux ans de passés et les changements 
tant espérés, nous les attendons encore. Au 
niveau  de la propreté dans l’entité rien de 
changé et cela a peut-être même empiré.  Il 
suffit de constater l’état de nos rues et espaces 
de loisirs, cannettes, sacs de poubelles, pa-
piers, détritus, mauvaises herbes.. etc., traî-
nent un peu partout et continuent à dégrader 
l’environnement. 
La dégradation de nos rues est de plus en 
plus visible et regrettable. 
Il a fallu deux ans de réclamations et quelques 
interventions aux divers Conseils Commu-
naux pour, enfin, aller jeter quelques pelletées 
de macadam à la cité des oiseaux et dans le 
parking derrière la Mutualité Socialiste. Il 
suffit d’aller constater  derrière la bibliothè-
que de Leernes, au square Polain, l’espace 
Fontignie, le bosquet  près du petit terrain de 
football à Fontaine-l’Evêque, l’espace près de 
l’ancien Mousel…etc., etc.,.      Un Écolo à 
l’Environnement et aux Travaux, nous 
laissait espérer autre chose que ce que nous 
héritons. Mais je ne rejette pas la faute 
uniquement sur l’Échevin Responsable, car 
les décisions se prennent au Collège.  

DEMOCRATIE MALMENEE.         
 Les Salles Omnisports.  
Une ASBL gère les salles omnisports de la 
ville. Mais nous constatons le peu de liberté 
du Président et du Conseil d’Administration 
qui n’ont rien à dire et  doivent constater les 
prises de positions partisanes de l’Echevine et 
du Directeur Gérant des salles. (Tout cela 
reste en famille!).Nos jeunes partent sous 
d’autres cieux plus accueillants et nos salles 
sont données à des non Fontainois! Et le 
Conseil d’Administration est  mis devant le 
fait accompli pour toutes les décisions intimes 
des deux... 
Le Foyer Fontainois.      
 Le Conseil d’Administration du Foyer Fon-
tainois se compose, entre autres, d’un certain 
nombre de Conseillers Communaux répartit 

proportionnellement aux résultats obtenus lors 
des élections. Chaque formation POLITIQUE 
désigne ses représentants (6 de la liste Vous et 
5 pour la liste Socialiste et malgré notre pour-
centage PERSONNE pour la liste WSD). Un  
conflit oppose aujourd’hui le groupe Socia-
liste à la Majorité, car celle-ci veut se mêler 
de la désignation de représentants Socialistes. 
Madame l’Echevine nous dit que c’est pour 
empêcher que cela soit politique. En faisant ce 
que vous faites, n’est-ce pas de la politique?  
En plus, en ce qui vous concerne, vous la 
pratiquez péjorativement! Laissons donc le 
C.A. du Foyer décider si un membre mérite 
ou non la confiance. Il n’appartient pas aux 
Conseillers Communaux de se prononcer sur 
la présentation de candidats d’un groupe. 
Nous ne pouvons être juge et partie. Au P.S. 
de prendre ses responsabilités! 

Requête.                    
Monsieur le Bourgmestre, pendant des an-
nées vous avez demandé à l’ancienne Majori-
té qu’un PV du Conseil soit rédigé afin que 
l’on connaisse les arguments du pourquoi du 
choix d’un vote positif ou négatif. Nous on ne 
vous en demande pas tant,  simplement, un 
compte-rendu de séance. Nous attendons 
toujours une réunion d’une  Commission, afin 
de pouvoir en discuter. C’est vrai que nous ne  
le demandons que depuis 2 ans! A part les 
quelques habituelles et courageuses personnes 
qui assistent au Conseil, AUCUN Fontainois 
de l’Entité n’est au courant  du vrai débat qui 
s’y développe. Même la presse régionale, 
qui devrait être pluraliste et indépendante, 
ne transcrit pas la réalité.                     

 Fêtes de Wallonie.  
Nous aimerions que les Fêtes de Wallonie 
retrouvent leur place à Fontaine et rassem-
blent, à nouveau, ce dimanche-là Noces d’Or 
et Volontaires filamarchois de 1830.   
 
MANNINO Salvatore, Conseiller Communal 
WSD, Président du SD-PSDI. 
LIBERT André, Président du R.W. 
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 « La Belgique, une erreur de l’Histoire ? » par André LIBERT. 
 Quatrième partie. 

Conférence donnée, en condensé, à Perpignan, France. 

Les francophones vont défiler contre le séparatisme, peu de Flamands suivront. Les Fla-
mands veulent plus et au sud, on manque d’argent. La mue n’est pas finie. La Flandre voudra 
aller du fédéralisme au confédéralisme. En 92, déjà, Bert Anciaux, V.U. désire une Flandre 
indépendante qui englobe Bruxelles. En 93, Antoinette Spaak estime que la réforme est le pro-
logue du séparatisme. Le Sud s’estime satisfait avec l’élection des accords de la Saint-Michel 
et l’élection directe régionale. Luc Van den Brande du C.V.P., parti Chrétien Flamand déclare 
« Nous avons le devoir de réfléchir à la poursuite de la formation de l’Etat flamand ». En Flan-
dre, tout est flamand : les partis sont de Flandre, la Côte dite belge en français est flamande 
dans toutes les autres langues, la radio-télévision est flamande, le drapeau est flamand et rare-
ment belge, soit une grande différence avec la Wallonie qui n’a pas ce nationalisme débordant 
de toute part. Au C.V.P. encore, Johan van Hecke parle d’une étape « sur le long chemin de 
deux peuples en quête de leur indépendance ». Wallons et Bruxellois, eux sont forcés de pour-
suivre, car leur école est toujours sous-financée. Les scrutins régionaux commencent en 89, à 
Bruxelles et en 95, ailleurs. En 93, accords de la Saint-Quintin, un Saint de plus, la Commu-
nauté Française régionalise une partie de ses compétences, mais l’argent manque toujours et la 
Flandre tient les cordons de la bourse. 

Réformes de 70, 80, 88, 93, pour la Flandre, ce ne sont que des étapes, une spirale sans 
fin. La Wallonie et Bruxelles vont de compromis en compromis, si pas de compromissions en 
compromissions. Autre exemple, la Wallonie a le plus de km de rails, mais la partie congrue 
des financements des chemins de fer et Bruxelles pleure pour avoir ses liaisons rapides avec le 
sud. 

Il y aura aussi les normes de Maastricht pour l’endettement, l’affaire Dutroux pour la 
justice. Mais en 2001, on rouvre le coffre institutionnel. Le Nord, dès 93 décrète : « Une pause 
communautaire est ridicule. Les Flamands veulent faire l’exercice de repenser la Sécurité So-
ciale ».Le courant régionaliste est vivace au sud et la Communauté française doit réduire ses 
dépenses pour survivre. Les appels pour la démanteler sont réguliers. Est-elle utile, on peut se 
le demander ? La Wallonie mérite mieux que des vitrines à Bruxelles. Elle ne doit pas perdre 
au profit de Bruxelles sa zone la plus riche du Brabant Wallon. Un statut bilingue s’étendant  
vers le sud via une extension du bilinguisme aboutirait à une flamandisation larvée. A l’heure 
où la Flandre remplace souvent le français par l’anglais, la Wallonie en se mettant au néerlan-
dais n’accuse-t-elle pas une guerre de retard ? En 92, Bernard Anselme déclare « La Commu-
nauté française est dépassée par les faits ». 

En 97, Léo Peters, S.P., socialiste flamand, ministre des affaires intérieures flamandes, 
vise les communes à facilités et la suppression de ces facilités avec une circulaire. Les franco-
phones devant demander chaque fois, tout texte en français à la Flandre. Il n’y a plus d’acquis 
d’office. D’autres circulaires suivront visant les C.P.A.S. (Centres Publics d’Aide Sociale) et 
les services régionaux. Les textes illégaux pour les francophones vont les enflammer. Le 
contentieux juridique explose. C’est la politique d’effacement du français en Flandre. Très 
visible dans le culturel comme les cinémas de la Côte, mêmes proches de la frontière française. 
Or, les communes à facilités sont dirigées par les francophones largement majoritaires à qui on 
supprime le droit à leur langue. Contre les lois européennes et internationales, il y a les lois 
flamandes. Face à la destruction des régimes bilingues et à la néerlandisation forcée, les fran-
cophones s’unissent et semblent ne pas vouloir céder. Le Vlaamse Bond, parlement flamand 
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unanime en 99 adopte cinq revendications institutionnelles nouvelles : régionalisation de 
l’I.P.P., impôt sur les personnes physiques, d’éléments de la Sécu, demande d’un fédéralisme à 
deux pour cogérer Bruxelles, en réalité, c’est en attendant de la rattacher à la Flandre. Les fran-
cophones se déclarent demandeurs de rien. Très mauvaise tactique, dans une négociation du-
rant laquelle on ne peut alors que céder ; c’est principalement celle de Joëlle Milquet P.S.C.-
C.D.H. (sociaux chrétiens – futurs humanistes) qui croit naïvement ou pas que l’on va refédéra-
liser, ce qui satisfait ses électeurs belgicains.Plus de compétence pour les Flamands contre plus 
de moyens financiers pour les francophones, on entre dans des négociations aux accents de 
« Requiem » à partir de 2001. La Flandre aidée de la V.U. pour obtenir les 2/3 des voix va 
monnayer chèrement son appui contre des échevins dans les communes bruxelloises, par exem-
ple et engranger de multiples avancées, telle une régionalisation partielle de l’impôt. Les saints 
accords se poursuivent, Sainte-Thérèse en 2000, suivie de Saint-Polycarpe en 2001, avec Guy 
Verhofstadt, V.L.D. libéral flamand. L’autonomie fiscale avance, d’autres impositions sont 
régionalisées et d’autres compétences de même. Avec ce qui part vers l’Europe, la baignoire à 
deux siphons se vide, la coquille belge devient une coquille de noix vide. Le football se régio-
nalisant aussi, il ne restera bientôt plus que les rois, les reines et une multitude de princes et 
princesses très argentés. La Flandre étant de plus en plus républicaine, est-ce payable pour les 
Wallons et les Bruxellois ? On régionalise l’agriculture, le commerce extérieur, la coopération 
au développement. On régionalise les lois communales et provinciales et leur tutelle, ce qui va 
accentuer la flamandisation de la périphérie de Bruxelles et aider à supprimer les dénomina-
tions en français. Le F.D.F. se désolidarise de tels accords. Grâce aux accords du Lombard en 
2001 pour refinancer la Cocof qui veille aux intérêts francophones bruxellois, les Flamands 
vont gonfler leur représentation à Bruxelles, 17 élus sur 72 pour 8% d’électeurs ! Cette disposi-
tion censitaire cabre des francophones. On renforce la présence flamande dans les communes 
bruxelloises avec un incitant financier pour un échevin ou un président de C.P.A.S. flamand.Il 
y a promesse pour avoir les voix au parlement de ratifier la Convention-cadre pour la protec-
tion des minorités nationales. La Flandre ne respectera pas cette promesse nationale, on s’en 
doutait. Le F.D.F. s’est abstenu, le P.S.C. a fait semblant d’y croire ; Yves Leterme, futur pre-
mier ministre provisoire déclare « Ces accords démontrent l’existence d’un fossé entre Franco-
phones et Flamands ».Saint-Polycarpe est fatal à la Volksunie qui se dissout et essaime par-
tout : Vlaams Blok-Belang, N.V.A., Spirit (aile gauche du S.P.) devenu Vlaamse Progressisten. 
Notons encore que le Gordel autour de Bruxelles est soutenu par le Bloso pendant officiel de 
l’ADEPS, en charge de l’animation sportive. 

Avec 2008, on entre dans l’impasse. En 99, Verhofstadt y va encore moderato, refinance-
ment des Communautés et accélération en douceur sur l’institutionnel. Mais le communautaire 
n’arrête pas et voici le plan Anciaux de dispersion des vols à l’aéroport de Bruxelles dit Natio-
nal, devenu très flamand comme tout ce qui reste de national. On  emploie une mauvaise piste 
et on veut surtout survoler, aux heures les plus indues, des populations francophones, avec les 
nuisances pour Bruxelles. L’arrondissement de B.H.V. remonte aux origines du pays, mais la 
volonté de scission flamande revient à la charge pour cet arrondissement à cheval sur la fron-
tière linguistique. La Flandre veut maintenant une frontière d’Etat. Or, Verhofstadt doit faire 
coïncider les circonscriptions électorales et provinciales et B.H.V. donne des droits aux franco-
phones en matière de vote et de justice, par exemple. La Cour d’Arbitrage demande de revoir 
B.H.V. pour cause de différence de traitement des électeurs et ce avant les législatives suivan-
tes, les prochaines. La Flandre entend scinder définitivement. En 2005, un préaccord est négo-
cié, il scinde B.H.V. en échange de concessions aux francophones. Les nationalistes de gauche 
alliés des socialistes flamands le feront échouer au dernier moment. La campagne électorale 
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2007 se base pour les Flamands sur B.H.V. et les résolutions du Vlaamse Bond de 99, une 
régionalisation accrue dans tous les domaines, un confédéralisme inversé. A tort, les Wallons 
et les Francophones bruxellois sont toujours non demandeurs. Après 194 jours de crise et un 
Verhofstadt III, émerge un Leterme I des plus instables à la démission refusée par le roi, sou-
mis à des décisions de Congrés et à des dates butoirs avec pour 2009 des élections inéluctables, 
au moins régionales et européennes, probablement nationales, en sus. Le Sud négocie mainte-
nant le couteau sur la gorge, la pointe de l’épée dans le dos. Sixième réforme parce que le sud 
espère éviter le départ de la Flandre. 

En 2007, au parlement flamand, le Vlaams Belang appelait, dans une motion, au sépara-
tisme. On est proche de la déchirure. Les Bruxellois francophones et les Wallons veulent en-
granger la scission de B.H.V. contre un élargissement de Bruxelles aux majorités francopho-
nes, ce qui relierait la Wallonie à Bruxelles. On cherche aussi un couloir entre les deux et la 
nomination des bourgmestres francophones de la périphérie refusée par Marino Keulen, libéral 
flamand. La Flandre ne veut rien négocier de cela et crie au scandale. La Flandre a mis en route 
une politique offensive et coûteuse de flamandisation de Bruxelles et sa périphérie. Elle veut 
prouver que Bruxelles est en Flandre parce que entourée par la Flandre et capitale (illégale) de 
la Flandre. Elle va jusqu’à tenter d’imposer le néerlandais dans le domaine privé, contrairement 
à la législation. Elle veut éradiquer le français de ses terres : les affiches commerciales en fran-
çais, les étiquettes sur les marchés, la diffusion de chaînes francophones qui ne passeront pas 
en périphérie, contrecarrer l’organisation d’évènements culturels francophones en Flandre, 
imposer la connaissance du néerlandais pour pouvoir demander un logement social, voire pour 
accéder à la propriété privée, pour obtenir les aides sociales ou rechercher un emploi. Ces ini-
tiatives viseraient, ô pieu mensonge, à l’intégration. 

Les parlementaires flamands ont voté, en coup de force, la scission de B.H.V. ; les autres 
ont quitté la séance et engagé des protocoles de suspension. L’Etat confédéral, voulu par la 
Flandre n’existe nulle part, il n’y a que confédération d’Etats. Le confédéralisme passe par une 
phase d’Etats Indépendants. Des exceptions régionales, on passerait aux exceptions pour l’Etat 
central. La cohabitation n’a jamais été aussi problématique. L’idée de la séparation et de rap-
prochement avec la France fait son chemin au Sud. Le vote de la communauté flamande contre 
les francophones bruxellois et les Wallons a choqué le Sud. Les députés flamands exultent, la 
majorité a dicté sa loi à la minorité. Le vote est pour l’heure neutralisé comme conflit d’intérêt. 
On recommence en mai 2008 et c’est la Cocof qui doit paralyser l’initiative flamande pour 
conflit d’intérêt. Jusqu’à quand ? 

Happart deviendra député européen du P.S. avec 234.996 voix, il ne sera donc ni bourg-
mestre ni échevin. Mais 7 fois, le collège fouronnais démissionne et le nomme échevin faisant 
fonction de bourgmestre entre 86 et 87, c’est le carrousel fouronnais. Le P.S. lui offrira des 
compensations politiques : ministre wallon, parlement pour son frère, présidence du parlement 
wallon. Il fera parfois chanter le P.S. 

Après les élections de 1987, première longue crise de l’histoire, Spitaels et Claes 
échouent, Dehaene aura besoin de 106 jours pour former un gouvernement. Chrétiens, libéraux 
et socialistes ne se supportent plus et Bruxelles et Fourons restent des boîtes de Pandore. Tout 
celà pour remettre Martens en selle, en 88. On concède sur les Fourons pour calmer le jeu et 
ouvrir le frigo bruxellois. 89 donne vie à la Région de Bruxelles avec un scrutin rien que pour 
elle, avant les autres et beaucoup de protections et droits aux Flamands dont la parité à l’exécu-
tif. On augmente les pouvoirs régionaux. L’enseignement passe aux Communautés avec un net 
manque de moyens pour la Communauté française qui regroupe Wallons et Bruxellois et non 
des citoyens français. Elle ne peut valoriser ni ses enseignants ni son enseignement. En Flan-
dre, Région et Communauté ne font qu’un et les budgets sont donc communs.  
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Un mouvement Wallon dans la Francité. Rassemblement Wallon. 
Liste Wallons avec l’Union pour la Wallonie (U.P.W.). 

Présidente d’Honneur : Diane JACOBS - Waterloo 
 

Président : André LIBERT, Rue Hougaerde, 24A, 
6142 Leernes - Fontaine-l’Evêque 

Tél.– Télécopie - Répondeur : 
00-32-(071)52.60.96. GSM: 0487/441.555. 

 
Secrétaire général:Michel ORBAN 

Rue de la Libération, 24, 6040 Jumet. 
Tél.: 071/35.34.03. Cour.: fb457920@skynet.be 

 
Secrétaire administratif : Ludovic LIBERT 

Rue Principale, 5, 6280 Gerpinnes. 
Tél. : 071/32.22.22 - G.S.M. : 04 95/210.797. 

 
Trésorière générale du parti : Mary HORNEY,  

Av. Meurée, 52/5, 6001 Marcinelle. 
Tél. : 071/56.19.09 - 0473/305.773 

Trésorière-adjointe : Danielle ROSIER-LAISNEZ,  
Cpte. Rassemblement Wallon: 126-2018161-49. 

 
Trésorière Arrondissement de Charleroi : 
Jocelyne LEMAIRE, Rue de Cartier, 38, 

6030 Marchienne-au-Pont (Charleroi). 
Tél. : 071/32.67.61.   Cpte : 000-3166752-90 

 
Trésorier de Fontaine-l’Evêque - Coordinateur trésoreries 

Daniel HARMEGNIES 
Rue Marcq, 22, 6142  Leernes 

Cpte : Rassemblement Wallon 360-0635544-06 
 

Responsables  Arrondissement Thuin : 
Marc MONETTI, Rue Zulmar Hecq, 40,  
 7134 Epinois., G.S.M. : 0478/75.05.98. 

Jean-Marie BORGNIET, rue des Petits Ponts, 6, 
6560 Erquelines, GSM : 0473/ 895.006 

 
Responsable Arrondissement La Louvière-Soignies : 

Michel GALET 
Rue Bouquiaux, 4, 7100 La Louvière. 

Tél. : 064/46.07.49 - G.S.M. : 04 93/040.632. 
Michel.galet@tvcablenet.be 

 
Responsables Arrondissement Mons : 

Gérard RENAUD, rue du Haut Flénu, 113, 
7012 Jemappes, Tél. : 0473/722.34 9. 

Marie BRACONE-IZZI, Rue des Mineurs, 40,  
7080 Frameries., G.S.M. : 0473/699.476. 

 
 
 

Responsable Arrondissement Tournai -Ath - Mouscron : 
Laurent VANDAMME, Vice-Président 

Rue du Chemin de Fer, 65, 7800 Ath; 
Tél. : 068/28.08.95.-G.S.M. : 0478/377.620. 

Adjoint : Georges BOREUX , Blandain 
 

Responsable Arrondissement Brabant Wallon 
Olivier ESNAULT, Vice-Président 

Rue Noël, 84, 1410 Waterloo 
Tél. : 02/384.67.80- -G.S.M. : 0494/415.180. 

 
Responsable Arrondissement de Namur : 
Yannick BAUTHIERE, Vice-Président 

Rue de l’Agasse, 20, 5030 Gembloux 
G.S.M. : 0497/458.943.. 

 
Responsable Arrondissement Dinant-Philippeville 

Stéphane DOHET, Ruelle Pampet, 166,  
5630 Senzeille, Tél. : 071/61.33.51. 

 
Coordinateur Arrondissement Liège : 

Clément PERPINIEN 
Rue de l’Hôpital, 10/ 26, 4500 Huy 

Tél. : 085/23.37.62  G.S.M. : 0475/370.958. 
 

Responsable Jeunes : 
Geoffrey LEGRAND, étudiant U.L.B. : 

Bief de l’Ecluse, 27, 7090 Ronquière, 
G.S.M.: 0479/792.209. msn : bmlegend@hotmail.com 

 
Conseillers littéraires et artistiques : Raymond BATH 

Rue Coleau, 7, 6061 Montignies-Sur-Sambre. 
Tél. : 071/30.13.89. 

Jo ACTON 
Rue St Roch, 14, Ham-sur-Heure-Nalinnes 

Tél. : 071/21.71.79 - 0476/898.241 
 

France-Responsable-Coordinateur :  
Jean-Luc DANEL. Adjointe : Valérie COLIN. 

Francité-Wallonie-Bruxelles. 
Rue du Général Leclercq, 15, F92270 Bois-Colombes. 

Tél. : 0033-(0)1-57.67.80.74. GSM : 0033(0)607 909.979 
 

CONTACTS COURRIELS  
jluc-danel@wallonie-france-bruxelles.com 

ludovic-libert@wallonie-france-bruxelles.com 
andre-libert@wallonie-france-bruxelles.com 

Pour toute inscription ,  à renvoyer à M. ORBAN, Sec. Général (coordonnées dans le Comité ci-dessus). 
NOM :.........................…………........................ PRENOM : .....…………............................... 
Rue : ....................................…………………….....................................N° : ........................... 
Localité : ............................……………………..................................... C.P. : ......................... 
Téléphone : .................................… Courriel éventuel : ………………………………………. 

Etes-vous en règle de cotisation ?Cotis. pleine : 20€, réduite : 10€, jeune : 3€. 


